
Commission à l’écoute du monde
SOLIDARITÉ L’Eglise réformée évangélique du Valais s’appuie sur la commis-
sion Terre nouvelle pour participer à des projets d’aide au tiers monde,   
principalement en Afrique, Asie et Amérique latine. 

La commission Terre nouvelle de 

l’Eglise réformée évangélique du Va-

lais  (EREV) engage les paroisses pro-

testantes dans des projets de coopéra-

tion.  
Le concept «Terre nouvelle» exprime 

une vision: celle de l’engagement 

des Eglises réformées romandes à 

l’égard du tiers monde.  Elle pourrait 

se résumer ainsi: «Etre à l’écoute du 

monde, avec un regard d’espérance, 

et soutenir des projets solidaires.» 

Développer cette vision dans les  

paroisses est l’objectif de la commis-

sion valaisanne. Son travail s’orga-

nise autour des actions de Départe-

ment missionnaire échange et 

mission (DM), de l’Entraide protes-

tante suisse (EPER), et de Pain pour le 

prochain (PPP). Ces trois organismes 

sont unis dans la Plateforme Terre 

nouvelle de la Conférence des Egli-

ses romandes. Ils peuvent ainsi coor-

donner leur travail. Les trois soutien-

nent des projets de développement 

principalement en Afrique, Asie, et 

Amérique latine.  

En Valais, la commission est formée 

par Myriam Hübner, de la paroisse 

du Coude du Rhône Martigny-Saxon, 

Josette Savary, de Monthey, Ray-

mond Kolb, du Haut-Lac. Doris Zer-

matten est déléguée par le Conseil 

synodal de l’EREV, et Carlos Capó, 

pasteur de la paroisse des 2Rives à 

Saint-Maurice est son coordinateur. 

Leur travail s’inscrit dans les parois-

ses. Il a pour but de promouvoir les 

actions et les appels de fonds. Deux 

moments forts ont lieu chaque an-

née: la «Campagne d’automne» de 

DM-Echange et mission et de l’EPER 

et, au printemps, la «Campagne œcu-

ménique» de PPP et Action de ca-

rême. En juin, l’EPER organise le di-

manche du réfugié, et l’EPER et le 

DM adressent aussi des appels à la so-

lidarité à Noël et lors de catastrophes 

naturelles. De plus, Pain pour le pro-

chain et Action de carême contri-

buent à la formation d’une sensibili-

té écologique pour des modes de vie 

responsables envers la planète, le 

respect de sa biodiversité, et une dis-

tribution juste de ses ressources.  

C’est ainsi que les paroisses collabo-

rent avec Terre nouvelle. Chaque 

projet est un exemple concret d’un 

monde en transformation et permet 

de mettre l’Evangile en pratique.  

Ces actions offrent aussi des regards 

encourageants sur un monde en 

pleine mutation qui peine à trouver 

des voies de changement pour la  

préservation de l’équilibre entre les 

peuples et son habitat. Terre nou-

velle permet de développer échan-

ges et coopération entre les parois-

ses, les organisations d’entraide et 

des institutions locales engagées 

pour des structures politiques, éco-

nomiques et sociales solidaires et 

équitables.  
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Protestantisme et pratique démocratique
L’Eglise réformée évangélique 

du Valais est organisée selon une 
structure démocratique sembla-
ble à celle que connaissent les 
Etats républicains, à savoir une 
séparation des pouvoirs entre 
organes exécutifs et parlemen-
taires. Au niveau paroissial, il y a 
une assemblée de paroisse 
(l’équivalent de l’assemblée pri-
maire communale) qui se réunit 
une à deux fois par an et est 
constituée des membres 
majeurs de la paroisse. Le pou-
voir exécutif est assuré par le 
Conseil de paroisse, formé de 
laïcs et des ministres consacrés, 
pasteurs et diacres. Une même 
structure est en charge de la vie 
de l’Eglise au niveau cantonal, 
avec un Conseil synodal à l’exé-
cutif, et un parlement d’Eglise 

appelé Synode, regroupant des 
délégués de toutes les paroisses 
et les ministres. Le synode de 
l’EREV (46 votants) s’est réuni le 
5 mai à Evionnaz pour sa session 
de printemps. Après un culte 

d’ouverture qui a vu l’agrégation 
au corps ministériel de la pas-
teure Hélène Küng, le Synode a 
élu son bureau pour une nouvelle 
législature de quatre ans (prési-
dent Pierre-François Fauquex) 
avant de valider les comptes 
2017 qui bouclent sur une note 
légèrement positive (dépenses 
globales de 450 000 francs, hors 
salaires des ministres). Le 
synode a également mis à jour 
les textes réglementaires relatifs 
au baptême et à l’information 
dans l’Eglise. En guise de «consi-
gne» pour la législature, le prési-
dent a laissé au Synode cette 
parole du Psaume 36: La source 
de la vie est en toi Seigneur, à ta 
lumière, nous voyons la lumière. 
 PASTEUR FRANÇOIS SCHLAEPPI, 
SION

Il n’y a rien de plus frustrant, lorsque nous voya-
geons, de ne pas pouvoir communiquer avec les 
autochtones du pays que nous visitons. Nous voyons 
avec nos yeux les paysages, les constructions architec-
turales, les gens vaquer à leurs occupations, mais si 
nous ne pouvons pas échanger par la parole, il nous 
manque toujours quelque chose d’essentiel dans la 
découverte de l’autre, car son langage porte sa cul-
ture.  
A Pentecôte, les disciples et autres croyants réunis 

commencent à parler des langues qui leur sont tota-
lement étrangères. La scène est surréaliste, à tel 
point que certains auditeurs en concluent qu’ils sont 
ivres. Il faut bien trouver une explication rationnelle et 
mettre des mots sur ce qui paraît irrationnel.  
Le Souffle donné à Pentecôte nous indique le désir 

profond de Dieu: une ouverture au monde, à la cul-
ture de l’autre, à ses particularités. Le salut offert par 
le Christ est certes universel, mais il se conjugue avec 
les mots qui me rapprochent de mon prochain.  
JEAN BIONDINA, PASTEUR  

Dans d’autres langues
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L’une vient d’en bas et l’autre 
d’En haut… 
J’aimerais bien que les 
Valaisannes et les Valaisans 
soient réceptifs à ce que le 
Seigneur souhaite pour leur 
bien. En particulier que le 
résultat du vote du 10 juin 
prochain ne scinde pas  
les habitants de ce canton  
en deux: les vainqueurs  
et les vaincus, les heureux  
et les déçus, les émotionnels 
et les rationnels, les pro et les 
anti, les bons et les mauvais, 
les protagonistes et les 
antagonistes, ou d’autre 
termes plus fleuris et moins 
respectueux qui n’ont rien  
à faire dans un débat 
démocratique. 
Quel que soit le résultat, il 
faudra continuer de cheminer 
ensemble en construisant un 
avenir commun, que les Jeux 
olympiques aient une chance 
ou non de se dérouler en 2026 
en Valais. 
Il ne faudrait pas que la 
victoire des uns permette de 
railler la déception des autres. 
Chaque camp aura eu, à ses 
yeux, de bonnes raisons  
à faire valoir et les aura 
défendues avec les moyens 
dont il disposait. 
Peu importe, les jeux seront 
faits, tout au moins pour  
ce qui dépend du Valais. 
J’espère qu’au final l’Esprit  
de Pentecôte prévaudra  
et évitera de stigmatiser 
inutilement les perdants.  
 
ROBERT BURRI, PRÉSIDENT 
DU CONSEIL SYNODAL  
DE L’EREV

Raviver  
la flamme... 
Recevoir  
le Feu du  
Saint-Esprit… 
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Parmi les membres de la commission Terre nouvelle: 
Raymond Kolb, Doris Zermatten, Carlos Capó. DR


